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« Venez et mangez mon Pain» tous les jours, car je dé­
sire voir votre âme chaque jour plus vivante de la vie 
divine.

« Venez et mangez mon Pain» tous les jours, car vous 
avez besoin chaque jour de ce pain pour accomplir en 
toute sécurité votre salut et pour parvenir sans défail­
lance au terme de l’éternité bienheureuse!

Oui, le pain de Marie. Voilà le vrai pain de votre âme.
Vous ne pouvez plus sans ingratitude refuser de man­

ger chaque jour ce pain divin. En véritables enfants de 
Marie, vous viendrez le chercher chaque matin des 
mains de votre bonne Mère; bien plus, vous vous ferez 
autour de vous, avec ardeur, l’interprète des plus chers 
de ses désirs.

Et c’est ainsi que le pain de Marie deviendra pour 
vous et les vôtres, le pain de la vie éternelle.

A.-Jos. Chauvin. S. S. S.

UNE BELLE COUTUME CHEZ NOS CANADIENS

«C'est une bien touchante coutume chez nos Canadiens de se 
découvrir respectueusement devant une église pour saluer Notre- 
Seigneur présent au tabernacle. Aussi faut-il voir la surprise des 
étrangers quand, dans les tramways de Montréal, la presque totalité 
des voyageurs soulèvent d’un commun accord leurs chapeaux, en 
passant devant l’église Notre-Dame ou la chapelle de Notre-Dame de 
Lourdes, etc. Les plus fidèles à cette édifiante pratique sont peut-être 
les garde-moteurs et les conducteurs: même quand le service retient 
ailleurs leur attention, ils n’ignorent point où ils se trouvent et ren­
dent le salut à Dieu. Et certes, le fait mérite d’être mentionné. Tous 
ces vaillants du devoir, que le respect humain n’affecte pas, seront 
heureux sans doute d’apprendre que leur acte bien louable peut être 
aussi fort méritoire. Le Souverain Pontife, au mois d’août dernier, a 
accordé une indulgence de cent jours applicable aux défunts, à toutes 
lea personnes qui, passant devant une église, feront le signe de la 
croix ou se découvriront.»


